
Un bulletin pour les membres de l’Association des retraités de la BDC  

www.bdcpa.org    - IDB/FBDB/BDC Fellowship 

NOTE DE L’ÉDITEUR: Veuillez excuser le retard de cette parution qui est dû à 
des circonstances hors de notre contrôle. Pour vous faire patienter, nous 
avons fait paraître sur notre page Facebook toutes les photos prises durant les 
événements au fur et à mesure qu’elles étaient reçues. Nous publierons un 
LIEN Express dans quelques mois pour vous informer des élections et de 
l’AGM. 

Quel anniversaire avez-vous dit? 

Le fils de ma femme Nadine est marié à une fille originaire de Dorset, près 
de la Manche, et ils habitent à Londres avec leurs deux filles, dans une 
maison mitoyenne de l’époque victorienne.  

Cette année, nous avons choisi de nous y rendre en prenant l’avion jusqu’à 
Fort Lauderdale et ensuite une croisière transatlantique de 15 jours pour 
rejoindre Southampton via les Açores, Lisbonne et Bruges. Ensuite, il 
suffisait d’un trajet d’une heure en train pour rejoindre Londres.   

J’ai déjà été très malade sur des traversiers de la baie de Fundy, alors on a 
acheté des bracelets spéciaux pour le mal de mer et plusieurs paquets de 
Gravol au gingembre. Heureusement, bien qu’on ait connu quelques jours 
de turbulence, on n’a pas eu besoin des médicaments. 

Lorsque vous réservez une croisière, on vous demande si vous célébrez un 
événement spécial alors, nous leur avons dit que c’était notre 5è 
anniversaire de mariage.  Lors du premier souper, les serveurs nous ont 
apporté un gâteau en chantant « Bon anniversaire ». Le lendemain, après le 
déjeuner, en entrant dans notre cabine, nous avons été surpris de trouver 
un magnifique  arrangement floral et une grande affiche nous souhaitant 
un bon 50è anniversaire. Les employés ont cru qu'il y avait une erreur et 
qu’un couple si âgé ne pouvait pas être marié depuis seulement cinq ans.  

Tous les passagers du navire étaient âgés, alors le médecin était occupé. Il y 
eut deux urgences médicales. La première survint le jour après notre départ 
de Floride alors qu’il a fallu retourner au port pour ramener un passager 
malade et la seconde eut lieu à la mi-temps du voyage lorsqu’un 
hélicoptère de la garde côtière espagnole a emmené un passager à 
l’hôpital. 

Chacun des 3 300 passagers a une histoire à raconter. Alors, grâce à mes 
techniques d’investigation acquises à la BDC, nous avons rencontré 
plusieurs personnes intéressantes: le gars de Victoria, C.B. qui a acheté un 
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motel avec trois hypothèques; l’électricien de Chicago qui 
avait plusieurs logements de location et qui a pu donner 
une maison à sa fille lors de son mariage; détective de New 
York; le couple Suisse qui a émigré aux États-Unis et qui a 
acheté un parc de maisons mobiles; l’officier de bateau qui 
venait de Serbie et qui parlait anglais avec un accent néo-
zélandais car il a appris l’anglais de sa blonde néo-
zélandaise. 

Sur une croisière, il est possible de manger à toute heure du 
jour,  alors c’est facile d’abuser. Après les premiers jours, 
nous nous sommes serrés la ceinture et avons mangé plus 
sobrement et avons marché sur le pont extérieur plusieurs 
fois par jour. Les tables de bridge et de mah-jong étaient 
occupées tous les jours. J’ai joué au bridge et Nadine s’est 
jointe à un groupe de tricot et de courtepointe. 

Nous avons appris un peu d’histoire du Canada lors de 
notre arrêt à Bruges (en Belgique). Lorsque j’ai dit au 
chauffeur de taxi que nous étions canadiens, il m’a montré 
le pont Buffalo, ainsi appelé pour commémorer les soldats 
canadiens qui y ont livré bataille durant la guerre. Bruges 
est une ancienne ville avec de nombreux canaux. Elle se 
veut la Venise du nord. Elle était remplie de touristes 
mangeant du chocolat belge et des frites avec de la 
mayonnaise. 

À Southampton, nous avons été le deuxième couple à 
débarquer du bateau et avons rapidement pris le train pour 
Londres. 

Durant notre séjour, nous avons pris l’avion pour aller à 
Glasgow visiter d’anciens voisins de Nanaimo qui vivent 
maintenant en Écosse.  Leur nom est Campbell et il y a un 
pub en Écosse qui maintient en vie les anciennes querelles. 
À l’entrée du pub, il y a une affiche qui se lit ainsi : Interdit 
aux Campbell et aux chiens. Lorsqu’on quitte l’Écosse, il y a 
une pancarte originale qui se lit : dépêchez-vous de revenir! 

Notre vol de retour a été retardé et nous avons manqué 
notre avion pour l’île de Vancouver. Nous avons donc 
couché à Vancouver et, à cause du décalage horaire de 8 
heures, étions réveillés à 4 heures du matin et étions les 

seuls passagers sur l’énorme autobus express vers la baie 
Horseshoe pour prendre le traversier de 6H30. Nous avons 
rigolé avec le chauffeur d’autobus de notre limousine de 
200 000$. 

Nous sommes maintenant rendus à la maison, et 
sirotons notre thé en nous berçant et en appréciant la 
vue du port de Nanaimo!!! 

Hommage à Guy Bourbonnière – 

“Unique en son Genre” 

Quand le pont entre la banque d’expansion industrielle 
(BEI) et la banque Fédérale de développement (BFD) fut 
traversé le 2 octobre 1975, notre culture fut perpétuée 
elle aussi, toutefois, notre vénérable leader, Ritchie 
Clark n’a pas suivi. Notre nouvelle banque avait alors 75 
succursales, alors qu’elle en comptait 40 le 1er juin 1972, 
ce qui reflétait  notre volonté d’offrir nos services 
partout au Canada. Cela impliquait aussi que le style 
intimiste de la BEI ne pouvait être maintenu. 
L’expansion a rendu difficile l’approche de `rester en 
contact’ de M. Clark, mais il a refusé de lâcher prise. Il a 
choisi Tom Tucker et Ed Wilk, comme ses émissaires. Ils 
étaient ses observateurs et leurs efforts ont permis le 
développement du département d’inspection de la 
banque. Trois succursales ont ouvert en juin 1972, 
Vancouver Nord, Campbell River et Kenora – que j’ai 
ouverte. Nous savions que nos services étaient très en 
demande. Lorsque Bob Kenney m’a accompagné de 
Thunder Bay à Kenora, nous sommes arrêtés à Dryden 
pour que Bob y donne un discours à la Chambre de 
commerce. En arrivant au motel Thunderbird, Bob a crié 
à haute voix ‘le chat est sorti du sac’, en effet, deux 
membres de la chambre de commerce nous suivaient, 
espérant nous convaincre de situer une nouvelle 
succursale à Dryden. 

Si je me souviens bien, c’est en septembre 1978 que 
Guy Bourbonnière a reçu une note succincte lui 
demandant la qualité du portefeuille de prêts de la 
banque. La note venait de Guy Lavigueur, notre 
président à l’époque et un nouveau-venu à la banque. 
La demande était paralysante. La qualité des prêts 
n’était pas une notion connue à l’époque. Depuis les 
débuts de la BEI, les prêts étaient autorisés selon une 
politique qui stipulait qu’ils devaient être solvables un 
point c’est tout. De plus, nous croyions que les 
provisions pour pertes de la banque et la reclassification 
des prêts étaient des signes fiables de la qualité des 
prêts. Telle était notre culture! 

La direction du département de l’Inspection, avec ses 
bureaux à Calgary et Montréal, venait tout récemment 
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d’être assignée à Guy Bourbonnière. Il ne se doutait pas du  
grand test de caractère qui l’attendait. Ce qui a suivi  lui a 
demandé une forte confiance en son propre jugement et le 
courage de persévérer, ce qui m’emmène à penser aux 
premières lignes du poème ‘IF’ de Rudyard Kipling :  

Si tu peux voir détruit l'ouvrage de ta vie 
Et sans dire un seul mot te mettre à rebâtir, 
Ou perdre d'un seul coup le gain de cent parties 
Sans un geste et sans un soupir;… 

J’étais un des deux lieutenants de Guy. L’autre était Cec 
Spielman, à Calgary. Guy et moi apprenions à nous 
connaître, ce qui nous servirait bien. Nous avons longtemps 
pensé qu’il n’y avait pas de solution à la demande du 
Président. Puis, un jour, avec beaucoup de ténacité, nous 
avons formulé la base de ce qui deviendrait le système de 
score MES de la banque. Ensuite, nous l’avons appliqué aux 
crédits autorisés en 1973 et 1978 à trois succursales dans 
chaque région (15 succursales en tout). Ce fut entreprit 
avec confiance, Guy a prescrit une période test qui a donné 
des résultats sans équivoque. Globalement, les résultats 
étaient surprenants, ils démontraient que le portefeuille de 
prêts de la banque était vulnérable car sa qualité s’était 
détériorée. 

Notre travail sur le terrain s’est effectué au printemps 1979 
et nos résultats furent colligés durant l’été. Grâce aux 
efforts de notre secrétaire Ann Hathaway, un rapport 
complet de nos résultats fut envoyé à tous les membres de 
la haute direction. En septembre, Guy s’adressa au comité 
de gestion de la banque où siégeaient les gérants seniors du 
siège social et des régions. 

Combien d’entre nous posséderaient la confiance 
nécessaire pour se tenir devant le comité et livrer notre 
verdict? Un seul membre était prêt à accepter notre verdict, 
les autres préféraient former un comité pour vérifier nos 
résultats. Ils ont cherché une mesure prouvée de la qualité 
d’un portefeuille, mais n’ont rien trouvé. Guy était seul ce 
jour-là, ses paroles contredisant les croyances de ses 
collègues. Il n’a pas flanché, sa présentation était claire, 
mais tellement troublante que nos documents furent 
examinés (ils nous furent remis intacts, avec un feu vert). Si 
vous n’avez pas remarqué, ça jouait dur ces jours-là. 

Quoique M. Lavigueur semblait neutre, c’est devenu 
évident qu’il acceptait notre rapport et ses conclusions. 
Sans délais, Guy fut envoyé communiquer nos résultats à 
tout le pays. En six mois, la banque avait subi sa première 
perte financière et allait implanter le système de score MES. 

Avec le recul, il est évident que nos moyens traditionnels de 
vérification de la qualité étaient devenus désuets. 

Quand Guy s’est trouvé devant ceux qu’il connaissait 
bien, un an s’était écoulé depuis la réception du mémo 
original de M. Lavigueur. Heureusement, M. Lavigueur 
nous a laissé faire notre travail car nous avions besoin 
de temps et de chance. Nous avons aussi bénéficié de la 
patience infinie de Guy et du travail sûr des équipes 
d’inspection de Calgary et de Montréal. Guy a ensuite 
fait face au conseil d’administration. Il connaissait les 
membres du conseil et était confiant en leur présentant 
son rapport. Nos conclusions furent acceptées sans 
réserve. 

Considérant tout ce dont j’ai été témoin durant cet 
automne-là, j’étais certainement en présence du plus 
exemplaire employé de la banque. Il était ‘seul en son 
genre’. 

 J’ai rencontré Guy pour la première fois à son bureau 
au 6è étage de l’édifice de la banque du Canada à 
Montréal, face au square Victoria. J’ai appris qu’il venait 
de Montréal, avait grandi dans l’est de la métropole 
près du parc Lafontaine, qu’il avait été employé par la 
BEI dans les années 50, arrivant de la banque 
Canadienne impériale de commerce. Ceux qui le 
connaissaient savent qu’il était de petite taille. Il élevait 
rarement le ton, était toujours un ‘gentleman’ et savait 
écouter. Ces caractéristiques étaient ses points forts. 

Plusieurs savent qu’il était bilingue sur le plan culturel. 
En cours de route, il a aussi adopté l’espagnol, et avec 
sa chère femme Lorette, s’est immergé dans tous les 
aspects de cette culture. Guy devint un membre 
honoraire d’ALIDE, l’association des banques de 
développement d’Amérique latine qui siège à Lima. Je 
fus invité à une rencontre d’ALIDE à Montréal et quand 
Guy entrait dans la salle comble, les officiels d’ALIDE 
gravitaient vers lui. 

Guy était un artiste, son bureau était une galerie d’art 
des œuvres de Lorette et probablement des siennes. Ils 
formaient une bonne équipe. Il appréciait beaucoup ses 
collègues et pour leur faire savoir, il organisa un 
banquet pour eux. Tous y participèrent et étaient de 
bonne humeur, Guy était heureux de savoir que tout est 
bien qui finit bien. 

Je n’ai jamais connu quelqu’un de plus dévoué à la 
banque et à son personnel.  Salut Guy! 

Peter Roberts
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Le sommet du monde 

Mon ami motocycliste m’a invité à faire une randonnée 
à Belle Fourche, South Dakota (le centre géographique 
des 50 états). Je lui ai dit que ça me ferait plaisir à 
condition d’aller jusqu’au mont Evans au Colorado. Nous 
avons quitté Bellingham, Washington en direction de 
Spokane. À Index, juste avant Leavenworth, on a vu un 
abominable homme des neiges (Bigfoot)- voir photo. 

Le troisième jour, on se dirigeait vers Red Lodge, au 

Montana. Ce jour-là,  Dame Nature a tenté de nous faire 
mourir. Premièrement, elle a tenté l’électrocution, en 
effet, quelques milles après Butte, nous avons traversé 
un orage électrique. Ensuite, elle a tenté de nous noyer 
dans une averse très intense. À Yellowstone, dans la 
vallée Lamar, elle a essayé de nous faire rôtir avec une 
température de 85 degré F. alors que nous avancions 
lentement derrière une longue lignée de VRs. Quand 

rien de tout ça n’a fonctionné, à Silver Gate, elle a essayé 
la pluie ET la grêle en même temps pour nous achever. 

En entrant par l’entrée du Nord de Yellowstone, nous 
sommes arrivés au sommet Beartooth. 

Il ventait tellement que je n’arrivais pas à descendre ma 
béquille de moto. J’ai dû attendre une accalmie pour être 
capable de tenir ma moto à la verticale pour descendre la 
béquille. Si c’était un vent de 25 km/hr, alors la 
température ressentie devait être environ 45 degrés F. Je 
n’avais pas prévu être étourdi en quittant le sommet 
Beartooth. Les deux premiers tournants en épingle furent 
très difficiles. 

Le quatrième jour, on roulait rapidement pour atteindre 
Spearfish (environ 400 milles). Notre point d’intérêt était 
le mémorial Custer. C’est un endroit intéressant. Même si 
vous n’avez qu’une vague idée de ce qui s’est passé là ou 
que vous connaissez la version Hollywood, vous pouvez y 
voir la réalité juste là devant vos yeux. 
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Le cinquième jour, nous sommes arrivés à Belle Fourche, 
le centre géographique des États-Unis. 

Le sixième jour,  nous avons quitté Sturgis via la 26 Sud en 

passant par Nemo et avons pris la route Norris Creek qui 
rejoint la route 
44. Avons pris 
la route 44 
jusqu’à Hill 
City, puis la 244 
jusqu’au mont 
Rushmore. Une 
belle 
randonnée. 
Près du mont 
Rushmore se 
trouve le 
monument 

Crazy Horse. Ça coûte 7$ pour y entrer. Il y a peu à voir à 
l’extérieur (ça va prendre beaucoup de sept dollars pour 
terminer l’endroit) mais l’intérieur est intéressant avec, en 

prime, des toilettes et de la climatisation. Le 
stationnement était bordélique à cause des 
centaines de trois-roues stationnés 
n’importe comment. 

De retour sur la route 244 vers la route Iron 
Mountain. C’est triste à dire mais la route n’a 
pas été agréable. Trois milles de route 
‘chipseal’ fraîchement huilée, environ une 
cinquantaine de trois-roues et une voiture 
escorte qui n’ajoutait rien au plaisir. 
Dommage. On ne pouvait même pas arrêter 
pour admirer la vue. C’était  17 milles de 
long, avec 314 courbes, 14 tournants en 
épingle, 3 en tire-bouchon, 3 tunnels, 4 
présidents et 2 ‘splits’. 

Le septième jour, nous avons rejoint la 
route Needles et nous sommes dirigés 
vers l’est sur la route I-90 jusqu’à Wall. 

Avons pris la 240 Sud à travers les Badlands. 

Le huitième jour, nous avons traversé quatre 
états, en roulant 450 milles à travers le 
monument national Scotts Bluff. C’est la route 
originalement appelée ‘Oregon Trail’. 

Le neuvième jour était époustouflant, 
épeurant, spectaculaire, essoufflant. Nous 
sommes finalement arrivés!! 

Ça a pris un temps fou dans le trafic pour 
atteindre la route vers le mont Evans. Je 
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DÉTESTE le trafic de Denver. Ils essayent de tuer les 
motocyclistes. 

La route I-70 vers Idaho Springs. Berk! Ensuite la 103 vers 
Echo Lake. Le premier tiers de ce trajet est très agréable. 

Sortez votre voyou interne pour ce segment – des 
tournants larges, des tournants étroits, plein de variété et 
de plaisir. Le second tiers débute avec le poste de péage. 
Trois dollars pour une motocyclette. Dès le départ, vous 
rencontrez deux tournants en épingle qui vous préparent 
pour ce qui s’en vient. Ensuite vous montez, encore, et 
encore. La surface de la route commence à se gâter à 
l’arrivée de Summit Lake. Durant les cinq derniers milles 
et demi le vrai plaisir commence. Je crois que cette route 
n’est mêmepas au niveau. La surface de la route est 
terrible. C’est comme une route d’essai hors-piste qui 
aurait été pavée. Je ne compte plus les tournants en 
épingle. Rambarde? On n’a pas besoin de rambarde nous! 

Steve Sapers 

Anciens Employés de la BFD 

Réussissent dans les Prairies 

En 1976, Guy Turcotte, un ingénieur de la BDC et un de 
mes amis, a contacté Harold Dashevsky de Calgary 
pour lui dire qu’il avait rencontré un récent gradué de 
l’université du Manitoba, Stu Clark et il lui 
recommandait de l’embaucher. Al Brockmeyer et 
Harold ont interviewé Stu et l’ont embauché à 
Edmonton. Stu était un vrai entrepreneur, même à 
cette époque-là…Peu après ses débuts à nos bureaux, 
notre concierge a démissionné. Stu et notre 
réceptionniste, Sandra Schlikenmeyer, ont demandé à 
Harold s’ils pouvaient prendre la relève. Ils 
s’entendirent sur le fait que le travail se ferait après 
17H00 et c’est ce qu’ils ont fait….vidé les poubelles, 
nettoyé les bureaux et les fenêtres et ont balayé tous 
les soirs. C’est ainsi que Al et Harold ont aidé Stu à faire 

son premier million. 

Stu et Guy sont des anciens de la banque qui sont 
très impressionnants….la banque peut être fière de 
leur avoir donné de bonnes bases. 

Pour Guy 
Turcotte, le 
leadership 
éthique est 
simple. ‘Ça veut 
dire être une 
personne 
honnête’, dit 
l’homme 

d’affaires bien connu de Calgary, comme si c’est la chose 

http://businessincalgary.com/wp-content/uploads/2018/05/0L6A4019finalWEB.jpg
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la plus évidente. ‘Vivre avec une grande honnêteté, de 
l’intégrité et un système de valeur qui vous fait faire les 
bons choix. Vous ne coupez pas les coins ronds, ne mentez 
pas et ne trichez pas.’ 

Ce sens  éthique inné lui a servi à fonder plus de six 
compagnies : Chauvco Resources Ltd, une compagnie qu’il 
a fondé pour $2 millions en 1981 fut vendue pour $1,3 
billions 16 ans plus tard; Veresen Inc. ; Western Oil Sands 
Inc., une part (20%) du projet Athabasca Oil Sands; Stone 
Creek Resorts (SCR), propriétaire et opérateur du Silvertip 
Resort à Canmore et Eagle Ranch Resort à Invermere. 

En 2018, Guy Turcotte a reçu le prix du leader 
d’affaires distingué de Calgary, ce prix est présenté 
annuellement par l’école d’affaires Haskayne et par la 
chambre de commerce de Calgary, et reconnaît les 
leaders remarquables ayant une excellente éthique 
d’affaires. 

Après ses études secondaires, Turcotte a étudié à l’institut 
de technologie du nord de l’Alberta (NAIT). Il a gradué en 
1972 et a décidé de compléter un degré en ingénierie. Ne 
pouvant transférer ses crédits du NAIT à une université de 
l’Alberta, il s’enrôla à l’Université de Tulsa. 

Il a complété un degré en Génie chimique en 1975, suivi 
d’un MBA en 1976. Son premier emploi à la sortie de 
l’université fut à la BFD où il était responsable de 
recommander des prêts d’affaires. Il a encore vu les 
mérites d’être son propre patron, solidifiant son désir 
d’être un propriétaire d’entreprise.  

Une opportunité s’est présentée quand une compagnie de 
menuiserie qui se cherchait un prêt lui a demandé de 
devenir leur directeur financier. Le jeune Guy, âgé de 26 
ans, sans aucune notion de menuiserie, a accepté. Il a 
aussi investi 25 000$ dans la firme pour acquérir un 
sixième des parts. 

Juin 14, 2019 l’Université du Manitoba a reçu un don 
transformationnel pour la campagne ‘Front and 
Centre’ qui permettra à l’école de gestion I.H.Asper 
d’avoir un rôle accru dans l’enseignement commercial 
et la recherche. 

Stu Clark a donné $10 millions à l’école de gestion 
I.H.Asper de l’Université du Manitoba. En 
reconnaissance de ce don, l’université va mettre sur 
pied l’école supérieure Stu Clark dans l’école de 
gestion I.H. Asper. 

Stu Clark (B. 
Comm 1976, 
LLD 2011) est 
l’un des 
entrepreneurs 
les plus 
prolifiques de 
l’industrie de 
l’huile et du 

gaz. En 1986, il était le directeur financier de Pinnacle 
Resources et a amassé $2 millions en capital des 
actionnaires avec ses partenaires. Ils ont vendu la 
compagnie en 1998 pour environ $1 billion. Depuis ce 
temps, Stu est impliqué dans la mise en place et la 
réorganisation d’un certain nombre de compagnies 
publiques et privées de Calgary et il est présentement 
le président du conseil d’administration de Storm 
Resources. 

Stu est l’un des plus généreux donateurs de 
l’Université du Manitoba, ses contributions à l’école 
de gestion I.H. Asper totalisent $19,3 millions. 

Harold Dashevsky 

Norm et Dianne Oakley ont été couronnés Roi et 
Reine du bal lors d’un souper dansant qui a eu lieu en 
2018 près de leur chalet au bord du lac. Ces temps-ci, 
leur temps se partage entre hivers en Floride, étés au 
lac, et voyages à travers le monde – principalement 
en Asie (qui regorge d’endroits fascinants) et en 
Europe. 
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L’ “Art” de la croisière 

J’ai toujours adoré l’art – mon oncle était un artiste 
professionnel et il m’a enseigné le dessin et la peinture 
dès l’âge de trois ans. Cela a continué pendant mes 
années de jeunesse, alors que j’ai soumis plusieurs 
peintures dans des salons de loisirs, gagnant des prix à 
l’occasion. Une fois adulte, j’ai acheté ma première 
estampe à tirage limité, à Winnipeg en 1985, d’un artiste 
Cri.  C’était une série de trois oiseaux de proie dont des 

parties des 
estampes ont 
été ornées à la 
main par 
l’artiste et 
bien sûr 
titrées et 
signées au 
crayon, et 
numérotées, 
avec un 
certificat 
d’authenticité 

Les estampes 
(prints) sont 
souvent 

considérées par les gens comme étant un investissement 
sans valeur. C’est loin d’être vrai. Parce qu’elles coûtent 
une fraction d’un original, elles sont un excellent moyen 
pour les nouveaux collectionneurs de lancer leur 
collection.  En fait, certaines œuvres n’ont pas d’original 
comme tel mais elles sont créées pour être reproduites à 
tirage limité, par différents procédés, tels gravures, 
gravures sur bois, agamographes et caldographes, toutes 
des choses que nous avons dans notre collection.  

En 2005, je suis partie à la recherche d’une oeuvre d’art 
que j’avais en tête depuis des années – des enfants au 
bord de la mer. Cela m’a pris trois ans de visites dans des 
galeries d’art à travers l’Amérique du Nord, jusqu’à cet 
après-midi de janvier, alors que Brian et moi marchions 
sur Duval à Key West, nous l’avons aperçue dans la vitrine!  
J’ai été frappée et j’ai immédiatement acheté cette giclée 
ornée à la main par Pinot et l’ai fait livrer à la maison. 
C’était le bon vieux temps avant l’introduction de la TVH 
en Ontario, quand les importations d’objets d’art n’étaient 
pas taxées et notre dollar était au pair avec le dollar 
américain. Cette pièce n’a pas pris de valeur mais la 

première règle en collection d’art est ”achetez ce que 
vous aimez”. 

À notre première visite à un encan de Park West en 
2010, lors d’une croisière sur la Méditerranée, Brian 
et moi avons acheté une giclée (gravure d’art à jet 
d’encre de haute qualité) de Pinot, signée et embellie 
à la main, et qui a triplé de valeur selon le marché des 
enchères d’art, ainsi que quatre sérigraphies 
(procédé d’impression au pochoir de soie) de Itzchak 
Tarkay qui ont quadruplé de valeur. Nous 
poursuivons notre collection de manière sélective.  

Park West Galleries est basée à Southfield, Michigan 
et est en affaires depuis 1969. Ils vendent de l’art sur 
la plupart des lignes de croisières. Ils ont reçu des 
commentaires variés par le passé mais sont reconnus 
comme étant les plus grands marchands d’art au 
monde. Nous avons toujours eu d’excellents rapports 
avec cette galerie mais tous les acheteurs devraient 
eux-mêmes s’informer sur les différentes formes 
d’art et les prix courants pour les artistes dont ils 
veulent collectionner les œuvres – pas les prix de 
vente, les prix d’achat – par une recherche en ligne 
sur les maisons de vente d’art aux enchères. Si 
quelqu’un paie trop cher pour une pièce, il n’a que 
lui-même à blâmer.  

Park West a un programme de fidélisation pour 
acheteurs fréquents. En 2011, ils nous ont invités à notre 
premier événement VIP terrestre, à Dearborn Michigan 
au Henry Hotel, un endroit rempli d’art du Park West. 
Brian y est allé seul car j’étais à une rencontre de 
l’Association des retraités à Vancouver. Pendant qu’il 
était là, Tarkay est décédé d’une rupture de l’aorte la 
veille de la présentation de sa propre collection. Il était 
arrivé de Miami le vendredi, a salué la foule d’environ 
120 personnes, et est allé se coucher. Park West invite 
toujours des artistes à ses événements, ce qui donne 
une touche personnelle à l’expérience du collectionneur. 
Brian n’a rien acheté. En juin suivant, nous avons encore 
été invités, et nous y sommes allés. Quelle belle 
expérience! Nous avons rencontré les artistes - Dominic 
Pangborn (Brian l’avait rencontré l’année précédente), 
Peter Max et ses histoires de voyage avec les Beatles, et 
une protégée de 11 ans, Autumn de Forest, une 
charmante jeune femme dont les ancêtres étaient des 
artistes renommés. Oui, nous avons acheté quelque 
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chose de chacun d’eux ainsi que d’autres artistes. Nous 
avons eu le plaisir de souper le dernier soir à la galerie 
de Southfield – wow! 

Cela nous a permis de passer au niveau supérieur des 
« récompenses de fidélité » et en 2014, nous avons été 
invités à une croisière dans les Caraïbes, toutes dépenses 
payées, nous n’avions qu’à à défrayer notre aller-retour à 
Miami. Nous avions une belle véranda, tout était payé 
sauf nos excursions. Ces gens savent bien traiter leurs 
clients! Sur cette croisière nous avons rencontré les 
artistes Simon Bull, Tim Yanke (que Brian avait rencontré 
en juin 2011), Marcus Glen (qui a dû quitter pour se 
rendre aux Grammys en tant qu’artiste invité), et Marko 
Mavrovich.  Le thème de cette croisière était la musique. 
Deux originaux que nous avons achetés – Bull et 
Mavrovich – ont servi à des impressions à tirage limité.  

Lorsque nous sommes arrivés à l’hôtel à Miami pour 
rejoindre le groupe, il y avait, comme d’habitude, un 
cocktail et un souper de lancement. L’hôte de cette soirée 
et pour la durée de la croisière, était le commissaire-
priseur de Park West qui, à notre grand plaisir, était 
Jordan Sitter, le fils de Wayne, notre bon ami de la BDC. 
Lui et sa femme Jacquie ont été extraordinaires durant 
cette croisière. Cocktails, restaurants spécialisés, tournée 
des bars, pourboires, taxes, tout était inclus, même les 
événements spéciaux hors navire, toutes dépenses 
payées.  

L’année suivante, nous avons été invités à notre seconde 
croisière d’art, cette fois-ci 16 jours en Asie – Japon, 
Chine, Vietnam et Singapour - sur le Azamara Quest, un 
navire boutique qui nous a permis de descendre le 
Yangtze et le Mékong, jusqu’aux villes. Les artistes sur 

cette croisière furent Tim Yanke, Alexander Chen, Bernard 
Loudin et son épouse Dominique de Serres (qui recrée 
certaines de ses œuvres sous forme de tapisseries), 
Faunch Ledan, Sam Park (un impressionniste Koréen), and 
Csaba Markus (un peintre hongrois de femmes de la 
Renaissance). Csaba apparait sur cette photo, avec Brian. 
Leurs mères respectives portaient le nom de Toth, donc ils 
ont décidé qu’ils étaient cousins. Quel plaisir nous avons 
eu avec les artistes, leurs épouses, et tout le personnel de 
Park West!  

Nous avons laissé passer quelques invitations puisque 
nous étions occupés ailleurs mais avons accepté 
l’invitation de Park West en juin 2017 pour une croisière 
de 10 jours en Alaska, au départ de San Francisco. Nous 
sommes arrivés quelques jours plus tôt et en avons 
profité pour voir The Summer of Love durant notre 
séjour au Fisherman’s Wharf avant de rencontrer le 
groupe de Park West au Ritz Carlton pour la soirée de 
lancement. Le commissaire-priseur et hôte était le 
flamboyant John Block, qui a marié une Canadienne et 
demeure à Saskatoon. Le thème de cette croisière était 
la nature sauvage et les artistes étaient nos bons amis 
Tim Yanke, Sam Park et Ledan.  Chaque fois qu’un artiste 
se joint à la croisière, il arrive avec une suite de 
nouveaux tableaux ou impressions à présenter.  Yanke 
peint des abstraits thématiques du sud-ouest mais cette 
fois, il a présenté une nouvelle série d’oeuvres 
d’animaux sauvages. Sam Park avait plusieurs tableaux 
inspirés de Monet – un de ceux que nous avons achetés 
est maintenant reproduit en édition limitée (voir photo).  
Ledan n’entre pas dans nos goûts car il peint des 
intérieurs impressionnistes. Se sont joints au groupe 
deux jeunes artistes - Pat McManus, qui est un peintre 
animalier et Alexandre Renoir, l’arrière-petit-fils de 
Pierre-Auguste, qui est aussi impressionniste et qui est 
arrivé de France pour vivre à Edmonton avant de 
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s’établir à Los Angeles.  Les présentations des artistes et 
les encans se déroulent pendant que le navire est en 
mer, le soir avant le souper ou encore les journées en 
mer.  Le temps est compté et il n’y a jamais de minute 
creuse pendant ces journées bien remplies. 
Normalement, un cocktail est organisé chaque soir avant 
le dîner et le groupe mange ensemble dans la salle 
principale ou au restaurant de spécialités, le tout payé 
par Park West.  En croisière, le souper est souvent suivi 
d’une tournée des bars du navire, également payée.  

La croisière en Alaska était magnifique mais nous avons 
été déçus par le manque d’authenticité. Nous trouvons 
que le temps passé au Nord du Canada à observer la 
faune et visiter les glaciers était de loin supérieur. L’art 
et les artistes ont rendu ce voyage intéressant.  

Notre plus récente invitation fut pour une croisière de 
10 jours Canada – Nouvelle-Angleterre, au départ de 
Québec et se terminant à New York. À la mi-septembre 
2019 nous avons pris le train de Toronto à Montréal et 
de là, à Québec où le navire a été amarré pendant deux 
jours. Notre suite avec balcon était très grande cette fois 
et nous avons profité de tout l’espace. Encore une fois, 
Tim Yanke était en vedette et il nous a présenté une 
nouvelle forme d’art cinétique appelée moving canvas 
(toile mobile), qui utilise une application mobile pour 
regarder “Peta Louthias”, un ensemble de papillons 
immobiles qui s’animent lorsqu’on les regarde avec 
l’application, se déplaçant et sortant même du tableau.  
Très spectaculaire, cette pièce est accrochée dans notre 
solarium. Sur cette photo Tim, que l’on considère 
comme un vieil ami.  

Louedin était de nouveau à bord et nous en avons 
profité pour faire autographier par lui et Dominique la 
page de leur livre où apparaît notre tapisserie.  Duaiv est 
monté à bord pour deux jours avec ses paysages 
impressionnistes. Deux nouvelles artistes pop art étaient 
avec nous pendant un certain temps. Allison Lefcort, 
connue sous le nom de Princess of Pop, et Leslie Lew. 
Lew s’inspire de la culture pop et son travail présente 
des produits commerciaux et des personnages de 
dessins animés. Lefcort est une portraitiste pop art 
également influencée par une thématique Warhol.   

Comme c’est souvent le cas pour les collectionneurs, en 
2017, nous avons cessé d’accrocher des oeuvres aux 
murs, faute d’espace. Lorsque nous avons emménagé en 
juillet 2015 dans notre résidence actuelle plus petite, 

nous avons fait cadeau de plusieurs de nos plus 
anciennes pièces de collection à nos enfants.  Rendus en 
2017, nous avions vraiment un problème. Nous avons 
commencé à collectionner des oeuvres autoportantes et 
nous avons maintenant des pièces de Lew et Nano 
Lopez, un Colombien, sculpteur des bronzes “Nanomals” 
qui ont tellement de caractère qu’ils sont un délice pour 
les yeux. Notre Edison, the Soccer Cat apparaît sur la 
photo ci-haut.  

La croisière a fait escale à Charlottetown, Sydney, 
Halifax (où nous avons visité Penny Moser et John 
McNulty), Saint John, et Portland (où Park West nous 
a offert un dîner de homard frais à volonté à bord 
d’une croisière portuaire avec le flamboyant John 
Block comme hôte), et Boston pour terminer au New-
Jersey. Ce type de voyage devrait être un devoir pour 

tous les 
Canadiens, 
bien avant 
l’Alaska et 
les 
Caraïbes. 
Visiter nos 
trésors 
canadiens 
devrait être 
une 
priorité. 

Nous avons 
terminé la 
croisière à 
New York 
après trois 
jours de 

surcharge sensorielle et nous sommes rentrés par 
Porter au très chic aéroport Billy Bishop Island.  

Park West est un hôte très généreux et une 
compagnie respectable. Nous ne regrettons 
aucunement la relation que nous entretenons avec 
eux depuis près de 10 ans. Nous avons appris à 
connaître plusieurs de leurs employés ainsi que leurs 
conjoints et sommes heureux de les compter parmi 
nos proches connaissances.  

Nous avons aussi rencontré des gens de partout dans le 
monde et de différents milieux. Bien que la plupart des 
invités de Park West – il y en a habituellement entre 70 
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et 120 par croisière - sont des gens ordinaires, on y 
retrouve aussi des avocats de haut rang, des 
propriétaires de vignobles et des lobbyistes politiques 
qui dépensent très librement.  Les prix lors 
d’événements VIP sont bien en-dessous de ceux 
demandés au public en général, ce qui rend la collection 
d’oeuvres plus abordable. Il n’y a pas non plus de frais 
pour les évaluations, les primes d’achat ou d’autres 
coûts. Le prix d’adjudication (hammer price) est ce que 
vous payez, livré à votre porte par FedEx. C’est un plaisir 
de faire affaire avec Park West et notre maison est 
beaucoup plus belle grâce à eux.   

Pat & Brian Massier 

36é AGM 

Il y a 11 ans aujourd’hui, les tours jumelles de 
Manhattan ont été détruites et le monde est un peu 
débalancé depuis. Comme vous tous, je me souviens très 
bien. Nous habitions à Calgary, Brian était à Edmonton 
en visite régionale, mes bagages étaient déposés près de 
la porte d’entrée, près pour mon départ pour un 
programme de formation nommé ‘BDC Way’ à Montréal. 
Cette session de formation a été retardée pour un mois. 
Certaines personnes dans cette session sont maintenant 
retraitées de la Banque. Comme on dit souvent, le temps 
file. 

Cela me rappelle les points tournants de la BDC et la 
Banque n’a plus jamais été la même. Les programmes de 
formation pour les entrepreneurs ont été introduits au 
début de 1970.  Plusieurs personnes prétendent être 
“les premiers” à offrir une de ces formations. 
Néanmoins, cela fut le début des Services de gestion 
conseil qui sont devenus par la suite ce qu’on appelle 
maintenant Services de consultation.  En 1975 lorsque la 
Banque d’expansion industrielle (BEI) est devenue 
Banque fédérale de développement (BFD), cette 
formation de la Banque produisait un petit revenu qui 
coûtait $35 pour une journée complète incluant le diner 
avec breuvage dans un bar après la session et un 
programme nommé ‘CASE’ était également inclus. Au 
cours de la dernière année financière, cette division 
enregistre 1,600 contrats d’une valeur de $26.8 millions. 
Certaines choses ne changent jamais, cependant – la 
Banque considère les pertes dans cette division comme 
un investissement dans les entrepreneurs canadiens. 

En 1995, la BDC est créée.  Je me souviens que le but 
était d’atteindre $10 billions de prêts, au lieu 
d’environ $3 billions alors non-remboursés.  
Aujourd’hui, Capital de risque possède des 
investissements de $3 billions et le portefeuille a 
atteint $35 billions. Au cours de l’été 1995, j’étais 
Directrice du Service des politiques et des procédures 
et je me souviens d’essayer de définir le nouveau 
mandat concernant notre statut de prêteur 
complémentaire. C’était délicat mais le nouveau 
mandat a certainement propulsé la Banque à travers 
des changements et créé la définition de la BDC 
aujourd’hui. 

En septembre 2001, Jerry Bourque était le Président 
de l’Association. À la Direction on retrouvait Don 
Brown, Yves Milette , et  Réal, qui autre que Mal 
Valentini, sont les deux seuls parmi les 15 directeurs 
qui sont encore membres du Conseil 
d’administration. Notre gros changement est arrivé 
lors de l’exercice financier de 2017.  L’exploitation de 
l’Association a changé, et les changements sont 
reflétés dans la participation aux activités.  La 
dernière année que la Banque a financé nos réunions, 
nous avions 21 réunions avec 515 participants.  Cette 
dernière année, il y a eu 17 réunions avec 336 
participants qui est un peu plus de 20% de nos 
membres. Ce serait bien de retourner aux nombres 
précédents mais bon nombre de facteurs entrent en 
jeu. L’âge moyen de nos membres augmente donc la 
mobilité diminue.  

L’intérêt pour l’Association est toujours présent et le 
désir de communiquer ensembles est toujours très 
fort. Mais la réalité est que les choses ont changé, et 
il n’en tient qu’à nous qui demeurons actifs dans 
BDCPA de supporter et promouvoir la continuité.  La 
Banque supporte cela puisqu’elle continue de 
financer toutes nos efforts de communication – la 
conférence téléphonique pour l’Assemblée générale 
annuelle (AGA), Le LIEN ainsi que le site web. 

Le temps file. 

Allocution d'ouverture du président 
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Ceci et cela 

L’annulation récente de la couverture de l’OHIP à 
l’étranger me préoccupe. Pour être couverte par son 
assurance-voyage Manuvie en dehors de sa province ou 
pays, la personne doit être couverte par le régime 
d’assurance-santé de sa province. Si l’OHIP est annulé 
pendant que nous sommes à l’étranger, alors nous ne 
sommes pas couverts.   

J’ai écrit à Manuvie et j’ai reçu cette réponse: 

Bonjour Patricia, 
Merci pour votre récente demande d’information. 

L’annulation de la couverture de l’OHIP à l’étranger par 
le gouvernement de l’Ontario n’affecte pas votre 
couverture avec Manuvie. La seule différence est que 
vous n’aurez plus à soumettre de demande à l’OHIP 
avant de soumettre votre demande de règlement à 
Manuvie. 
Cordialement, 
Cindy G 
Service à la clientèle, Assurance collective Manuvie  

Notre page Facebook continue de s’agrandir. Nous avons 
actuellement 56 membres, ce qui est considérablement 
plus élevé qu’il y a un an. Chaque fois que nous recevons 
un av de décès, nous le publions sur le site. Nous 
publions également tous les préavis d’événements dès 
que nous les recevons. Toutes les photos d’activités 
sociales à travers le Canada sont publiées sur la page du 
groupe IDB/FBDB/BDC Fellowship, aussitôt qu’elles sont 
disponibles. De temps à autre, de l’information BDC y est 
aussi publiée. 

Nous surveillons cette page et vous devez demander à 
être inclus.  Nous avons refusé plusieurs demandes où 
aucune connexion n’est évidente et nous avons aussi 
envoyé un avis pour souhaiter la bienvenue à tous les 
nouveaux membres. 

Voilà une autre façon de vous tenir au courant. 

 

 

Activités à travers le Canada 

Pour plus de photos de cette activité, et autres, voir 
bdcpa.org et Facebook – IDB/FBDB/BDC 

Fellowship  

Canada atlantique  

 Dîner de Terre-Neuve 

Très agréable de voir autant de membres assister au 
Dîner des retraités de BDC. Nous avons eu presque 
100% de présence parmi les retraités habitant la 
région de St-Jean. Matt Alyward est absent de la 
photo. Il était présent mais a dû quitter plus tôt. Quel 
plaisir de voir que Martin Clooney a été reconnu pour 
ses services en tant que directeur de l’Association des 
retraités pour Terre-Neuve. Martin a servi pendant 20 
ans, de 1996 à 2016 – Félicitations Martin! 
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Québec: 
En Mai 2019, Denis Couture reçoit un prix de long 
service décerné par les directeurs de la région du 
Québec., Bernard Fafard, Roger Michel, and Ghislain 
Hudon. Malheureusement, Denis est décédé peu de 

temps après ceci – voir Décès. 

Le 21  août Nous avons apprécié un délicieux diner 
champêtre à la ferme Equinoxe. Le propriétaire 
produit tout sur leur ferme, le porc, les légumes, les 
bleuets et même la crème glacée maison et tous les 
repas sont préparés avec leurs produits. Nous avons 
eu beaucoup de plaisir. 
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Le 10 décembre. C’était une très belle journée, 

tellement de personnes que nous n’avions pas 
vues depuis longtemps et plusieurs nouveaux 
retraités comme Gino Lavoie, Sandy Mendelson 
et plusieurs autres. Nous étions 59, c’était 
tellement agréable de se retrouver. 

Le restaurant et la nourriture étaient merveilleux 
et nous avons tous eu beaucoup de plaisir. 

Merci à toute l’équipe qui organisent ces 
événements pour nous.  

 

Ontario 

Dîner au Stillwaters Bistro à Paris le 8 mai. Excellent repas au 
bord de la Grand River. Ed Wilk reçoit un prix de 
reconnaissance pour longs états de service des mains de 
Anne Greenhill Warne, directrice.  Également sur la photo, 
Diane Wilk qui a aidé Ed à organiser des événements au fil 
des années. 

 

 

 

 

 

 



  

15 

Hiver 2020 

 

 

 

 Le ‘Grand River 

Princess’  

C’était une merveilleuse 
journée et l’avant-dernière 
journée des croisières 
fluviales pour la saison. Il est 
certain que tous ceux qui y 
sont allés voudraient y 
retourner l’année prochaine. 
C’est un bel endroit, on 
devrait y retourner 
annuellement. 
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Après le café et des muffins servis dans l’auditorium,  le maître de cérémonie  nous raconte des farces banales mais 
drôles avant de nous conduire au bateau pour la croisière. Les ‘Blazing Fiddles’ nous ont donné une performance 
musicale de 30 minutes qui a entraîné les gens à chanter et taper du pied. Il y avait quatre musiciens – pianiste, 
bassiste et deux violonistes. La croisière durait deux heures et demie. Le capitaine nous a renseignés sur l’histoire 
de la rivière, les problèmes d’érosion et comment ils affectent 
les résidents qui demeurent le long de la rivière, et aussi la 
faune – aigles, hérons, tortues et poissons. Nous avons même 
vu un pêcheur qui nous a montré ses prises, et Peter Charles, 
notre expert de la BDC sur la pêche et les poissons, nous a 
bien informé lui aussi. 

Le repas de rôti de bœuf (on ne peut pas appeler ça un lunch) 
fut excellent et les gens de la BDC étaient incomparables : 
Peter et Debbi Shannon fêtaient leur 35è anniversaire de 
mariage le jour de la croisière! Chic et Roger, et Madhuri et 
Chris étaient à la table voisine donc j’ai moins d’histoires à 
raconter à leur sujet mais j’ai appris pourquoi Roger est aussi 

appelé Jimmy et pourquoi Madhuri ne vieillit jamais 
(c’est parce qu’elle participe à tous les événements des 
retraités de la BDC et que c’est un élixir de jeunesse 
éternelle). Pour Allison et moi, ce fut vraiment la 
meilleure rencontre à laquelle nous avons  participé. 

C’était une merveilleuse façon de revoir des 

anciens collègues et amis, de voir les couleurs 

de l’automne et de se préparer pour l’hiver. 

Dîner au Symposium de Waterdown 
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Prairies  Winnipeg 

Bettie Johnston, directrice Manitoba, a remis à 
John Melymick, ancien directeur de l’Association 
des retraités de BDC, un prix de reconnaissance 
pour longs états de service en tant que directeur 
de 2003 à 2017, lors du dîner-rencontre du 
printemps des retraités de BDC du Manitoba, tenu 
mercredi le 22 mai au Squash and Racquet Club de 
Winnipeg.  

Rudy Hoffman, Len Trotter, et Harold Ramsey 
étaient présents, mais aucune photo de groupe 
n’est disponible pour le prouver. 

 

 

Bettie Johnston et Joan Kirouac ont organisé notre 
dîner de Noël au Squash and Racquet Club, le 11 
décembre. Comme Winnipeg a remporté la Coupe 

Grey cette année, nous avons décidé de nous secouer 
et de nous vanter de cette grande victoire, puisqu’un 
tel événement ne semble arriver qu’aux 29 ans.  

Edmonton 
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Milt Lanes a organisé le premier dîner-rencontre de 
l’Association des retraités de Northern Alberta depuis un 
bon moment. L’événement s’est tenu le 15 mai au 
restaurant Toni Romas à Edmonton. Lors de cette 
rencontre, Len Holmstrom s’est vu remettre une 
récompense pour sa longue période de service.  

John Drummond, Len et Joanne Holmstrom, Milt Lanes 
qui remet la récompense à Len, Tom Tucker, et une 
photo de groupe de Yvonne Peterson, Bob MacFarlane, 
Ron Bass, et Linda McDonald. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Yvonne Peterson, Bob MacFarlane, Ron Bass, Linda MacDonald 

John Drummond 

Tom Tucker 
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Colombie britannique: 
Retrouvailles estivales au lac 
Okanagan – Retraités de la 
section BC Interior 

27 juillet 2019 - domicile de 
Jerry et Lynn Seritt 

Eh bien, le temps n’avait rien 
de prometteur avec cette pluie 
torrentielle, au matin du 27.  
Les hôtes s’inquiétaient de ce 
que le temps allait leur 
apporter et Mère Nature n’a 
pas déçu! Le vent hurlait, les 
vagues fouettaient le rivage et 
les nuages cachaient le soleil! 

Malgré ces revers, tous les 
participants ont persévéré et 
ont apprécié notre rencontre. 
Rod et Marie Cousins sont 
arrivés en Harley avec une 
salade aux pommes de terre 
dans les poches latérales de 
leur moto (en passant, elle 
était délicieuse). Walter et Lisa 
Jabbs ont apporté une 
délicieuse salade grecque; Tom 
et Brenda McBride une 
succulente trempette aux 

crevettes; Don et Wendy McCulloch une savoureuse salade César, tandis que les hôtes ont préparé des petits pains 
à la dinde et leurs accompagnements. Tous ont bien apprécié la nourriture. Malheureusement, Herb et Nancy 
Thiessen ont dû annuler à la dernière minute pour cause de maladie; ils nous ont manqué.   

Comme toujours, c’est très agréable de rencontrer d’autres personnes qui ont le même parcours que nous et c'est 
amusant de découvrir ce que chacun fait maintenant. Tous ont passé de bons moments. Nous aimerions beaucoup 
refaire l’expérience lorsque la température coopérera... pour que nous puissions nager et flotter dans le lac. 

Lynn Seritt, photos Wendy McCulloch 

Metro Vancouver a tenu son dîner de Noël le 1er décembre au Northview Golf & Country Club. 29 personnes ont 
participé à l’événement et ont apprécié un excellent buffet dans un cadre magnifique.  
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Plusieurs ont mentionné que le même endroit serait approprié pour le dîner de Noël de l’an prochain, et tous ont 
souligné l’excellent choix et la qualité du menu.   

 

 

 

 

 

 

 

Avis par courrier 

Comme vous pouvez le constater, nous avons tenu un certain nombre d’activités et il y en a pour lesquelles nous 
n’avons pas de photo. Si vous n’avez pas été informé de la tenue d’une activité dans votre région, c’est que nous 
n’avons pas votre adresse courriel. Veuillez en fournir une à votre Directeur (pour l’Ontario, svp l’envoyer à 
patmassier46@gmail.com) et au Secrétaire. Nous affichons aussi des avis sur notre site web – bdcpa.org et sur 
notre page Facebook – IDB/FBDB/BDCFellowship. Merci de votre collaboration à ce sujet. 

 

Décès 

Nous fournissons à nos membres des détails sur les décès quand l’information nous est fournie. Notre Secrétaire 
envoie un courriel le plus tôt possible. Si vous souhaitez recevoir ces avis, veuillez fournir votre adresse courriel à 
Réal Leahey à:  real.leahey@sympatico.ca. Nous utilisons la copie carbone invisible afin que votre adresse 
n’apparaisse pas sur les courriels des autres récipiendaires. Grâce au nouveau format de notre site web, les décès y 
seront inscrits régulièrement, vous pouvez donc les voir à cet endroit. Ils sont aussi publiés sur notre page 
Facebook. 

Les enfants de Beverly Adele Ramsey ont demandé d’inclure la nécrologie de leur mère dans cette édition de LIEN. 

Beverley Adele Ramsey (Lyne)    19 septembre 1930-13 juin 2019 

mailto:patmassier46@gmail.com
mailto:real.leahey@sympatico.ca
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Notre mère Bev lisait la nécrologie tous les jours, alors pour ceux d’entre vous qui les lisent, Bev est décédée 
paisiblement le 13 juin 2019. 

Bev est née à Hamilton, Ont., la fille ainée de Fred et Lillian Lyne. Avec son frère Ted, ses parents ont déménagé à 
Winnipeg en 1934. Sa sœur Elinor est née en 1936. 

Bev est allée à l’école d’Elmwood où elle s’est fait des amies pour la vie. Bev a gradué de l’école secondaire St.John 
et puis a reçu son B.Sc. de Home Economics en 1951. 

Bev a rencontré Harold lors d’un rendez-vous à l’aveugle en mars 1951 et ils furent mariés en septembre 1955. 
Entre autres, elle a travaillé chez Canada Packers et pour la Croix Rouge, dans le laboratoire de compatibilité 
croisée, jusqu’à sa retraite en 1992. 

Bev et Harold ont un fils Doug (Avril) et un petit-fils Steve de Colombie-Britannique. Leur fille Barb (Barry) et leurs 
petits-enfants Lindsay et Bryce (Danielle). Bev était très fière de sa famille et a passé sa vie à s’occuper de nous 
tous. 

L’activité favorite de notre mère était le jardinage, elle était très fière de ses fleurs et de son gazon qu’elle 
désherbait à la main. Cet intérêt est resté intact même en condo. 

Bev, Harold et la famille passaient leurs étés à Whiteshell; plus tard, leurs hivers en Floride et à Las Vegas. 

Bev sera heureuse de retrouver ses amies décédées avant elle…. 

Va jouer dans le jardin, maman, sans règlements, sans couvre-feu, sans douleur, sans soucis. 

Aileen Spielman nous a demandé d’imprimer la nécrologie de son père dans cette édition de LIEN. 

Cecel Vernon Spielman - 26 décembre 1927 – 9 septembre 2019 

Cec nous a quitté subitement mais paisiblement durant une sieste d’après-midi. Il sera 
regretté par Connie, sa femme depuis 30 ans, ses enfants Aileen, Linda et Bruce (Kathy), et les 
enfants de Connie : Joe (Helen), Mary, et Lorna et leurs familles, ainsi que plusieurs amis et le 
personnel de Hawthorn Park. Cec était prédécédé par sa femme Sally, et par tous ses frères et 
sœurs. Cec était un mari attentionné, un père et un ami qui savourait sa retraite en jouant au 
golf et en voyageant. Selon ses volontés, aucun service ne sera tenu.  

 

 

 

 

 
Bertha Leblanc décédée le 11 janvier 2020. Elle était membre conjoint-survivant et demeurait à Ste-Julie, (Québec). 

Robert (Bob) John McGregor, décédé le 23 janvier 2020 à l’âge de 100 ans. Il était l’époux bien aimé de Joanne. 

Entouré par les membres de sa famille durant ses dernières heures, il laisse dans le deuil ses enfants, Duncan 
(Tanya), Laurie (Doug), Stacie (Greg), Colleen (Mike), ainsi que huit petit-enfants et huit arrières petit-enfants. 
Une messe sera célébrée mercredi le 29 janvier à 10.30 a.m. en l’église paroissiale St. Gianna Beretta Molla, 15 
Columbia Drive coin McGillivray Boulevard par le célébrant Fr. Darrin Gurr. 

Jane E. Scott  (Eric Scott) décédée le 18 octobre 2019 à l’hopital d’Ottawa, Campus Civic. Elle était membre 
survivante de l’Association. Les funérailles ont eu lieu le 26 octobre 2019 en la West Chapel de Hulse, Playfair & 
McGarry. 
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Jacques Lemay décédé le 10 décembre 2019. Il s’est éteint, entouré de sa famille et de sa fidèle compagne 
Huguette Bolduc. 

Il laisse dans le deuil son épouse avec qui il partageait sa vie depuis plus de 60 ans, ses enfants : Janick (Nathalie 
Salvas), Marthe (François Racine), Annie et Elyse ainsi que ses huit petits-enfants bien-aimés, Maxime, Laurence, 
Émile, Gabriel, Charles, Julia, Paula, Jean, qu’il a choyé depuis le début de leur vie. 

Yvon Monfette décédé à l’âge de 83 ans, le 30 octobre 2019.  Me Yvon Monfette, fils de feu M. Antonio Monfette 
et de feu Mme Yvonne Beauchesne, demeurant à Trois-Rivières, secteur Cap-de-la-Madeleine. 

Nous offrons nos plus sincères condoléances à Luce et à tous les autres membres de la 
famille de : 

Denis Couture décédé le 18 septembre à bord d’un avion au cours d’un voyage en France. 
Les membres de la famille recevront les sympathies des visiteurs le 3 octobre 2019 entre 
15.00 heures et 18.00 heures au Salon Funéraire Darche, 7679 Blvd Taschereau, Brossard, 
(Québec). Une courte cérémonie funèbre suivra. 

 

Paul Musial un membre retraité décédé le 7 juillet, 2019. Il habitait à Centerville, Nouvelle-Écosse. 

E. Desmond Mccrindell who passed away on August 1, 2019. He was living in Etobicoke, Ontario. 

John L. Izatt, un membre décédé le 11 juillet 2019 à Chilliwack, Colombie Britannique. 

Notre père, Jim Cowling, est décédé le 4 juillet 2019 à l’âge de 84 ans. Né à Nanaimo, il déménagea d’abord à 
Campbell River en 1965, puis à Terrace et enfin à Campbell River en 1976. 

Papa aimait le golf, raconter des histoires, Les Canucks de Vancouver, les hamburgers, les Models T, Robert 
Bateman, la bière froide, la théorie du Big Bang, les chanteurs, la crème glacée, les armes de tir, l’histoire de la 
deuxième guerre mondiale, les comédiens britanniques, la pêche, les chevrolets, une ou deux rasades de 
Glenfiddich durant la soirée et au-dessus de tout, sa famille. 

Il était depuis longtemps un citoyen attaché à Campbell River. Durant sa carrière professionnelle il a eu plusieurs 
activités, de vendeur de camion forestier à co-propriétaire de Vancouver Island Parts et propriétaire de Willow 
Point Super Video. Il a donné plusieurs heures bénévoles à la communauté dans les clubs Kinsman, la Chambre de 
commerce, Citoyens en patrouille, le Club de voitures anciennes le club d’armes et de prévention du crime. 

Il n’y avait pas de plus grande joie pour lui que les soupers au rôti de bœuf du dimanche soir en famille pour répéter 
ses histoires en servant son vin maison très médiocre. 

Nous voulons remercier quelques personnes très spéciales qui ont fait une différence dans la vie de notre père et la 
nôtre durant les quelques dernières années. – Berylann et Sue, Gail et Al, Duane et Dianne, Stu et les voisins de 
papa à Willowpoint. Ils ont tous fait de sa maison et du voisinage un endroit accueillant ou vivre. Merci au Dr. 
Nelson et au personnel de la Société Hospitalière de Campbell River pour le confort et l’appui dont nous avions 
besoin. 

Il survivait à son épouse Shannan, sa partenaire, Hilda Folkers, son gendre Corey et ses parents, James et Lillian. 

Nous t’avons bien aimé papa, de Pete (Selena), Bill (Connie), Shirley (Dwayne) et Shannan, nos enfants et nos 
petits-enfants. 

Millar Gallow (Kitchener, Ontario) décédé le 5 juin, 2019.  Survécu par son épouse, ses enfants, Michael (Jill), Mark 
(Theresa), Kim (Rob), Kellie, Karry (Tony) et Mitchell; ses petits-enfants, Kate, Aaron, William, Jack, Terrence 
(Rachel), Ryan and Hunter;  

https://www.everhere.com/ca/obituary-city-kitchener-46581
https://www.everhere.com/ca/obituary-province-ontario-39
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Joyce Mary Jaffrey décédée paisiblement samedi le 25 mai à l’Hôpital Grace de Scarborough. Elle était l’épouse 
bien aimée de William. Il y aura une cérémonie privée. 

Keith Godden décédé à North Vancouver, à l’âge de 84 ans le 19 mai 2019 

Elizabeth M. James décédée le 21 mars 2019. Madame James était un membre épouse survivante demeurant à 
West Vancouver B.C. 
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ASSOCIATION DES RETRAITÉS DE LA BDC 

Directeurs et membres du bureau de la direction 

 

Présidente  Patricia Massier 105 Kells Lane Freelton ON L8B 1A5  

Vice-présidente  Wendy McCulloch 4690 Well Road Grand Forks BC V0H 1H5  

Secrétaire  Réal Leahey 82 Somervale Gardens Pointe-Claire QC H9R 3H5  

    

Trésorière   Ching Jung  5573 Pinedale Cote St-Luc QC H4V  

DIRECTEURS/DIRECTRICES   

TN & Labrador Terry Quinn 2 Collingwood Cres. Mt Pearl  NF    

Nouvelle Écosse Dan Daley 815 – 247 Regency Park Dr Halifax NS B3S 0A5  

NB & l’ÎPE   

Québec   Roger Michel 171 Chemin de Patriots St-Charles sur Richelieu QC J0H  

                                 

Bernard Fafard 1103-201 chemin du golf Montreal QC H3E 1Z4  

Ghislain Hudon 1178 de Dieppe Boucherville QC J4B 7Z3  

Ontario   Anne Warne 52 Grovetree Trail Hamilton ON L9B 0B9 

Joe Keirstead 468 Copeland Court Oakville ON L6J 4B9  

Man.& Sask.  Bettie Johnson  10 Sandham Crescent Winnipeg MB R3R 1M7n  

Malvin Valentini 2947 Neff St. Regina SK S4V 1W7  

Alberta & TNO Milt Lanes #2 - 55 Clarkdale Drive Sherwood Park AB T8H 2J1  

Robert Thompson 8332 Silverspring Road NW Calgary AB T3B  

C.-B. & Yukon Lynn Seritt 1 Clifford Rd Vernon BC V1H 2H2  

Vacant 

Jim Anhorn 1859 Greer Avenue Vancouver BC V6J 4V1  

John Taggart Unit 57 – 2603 162nd St Surrey BC V3S 2L4  

Ex Officio  Brian Massier 105 Kells Lane Freelton ON L8B 1A5  

Contributeurs – Site web: Peter Charles Webmestre, Pat Massier Éditeur de contenu, Suzanne Lalonde traduction 

  LIEN: Pat Massier Éditeur, Suzanne Lalonde, Louise Prince, et Dianne Brind'Amour traduction 

  Facebook: IDB/BDC/FBDB Fellowship Pat Massier  

 


